
SLV ISSOIRE BRIOUDE ST FLOUR GRANDVAL 

 

Sortie Jean Ferrat 

 

Les 28 et 29 mai 2013 

 

 

Mardi 28 mai : Départ dans la bonne humeur malgré le temps incertain. 

Arrivée à ANTRAIGUES sous une pluie battante, il faut gravir la côte pour arriver 

jusqu’à la maison de FERRAT sur la place du village. Il est là le poète, on entend 

quelques commentaires mais à chacun  ses souvenirs, sa chanson  préférée :  

 

Celle du vieil Hugo tonnant de son exil 

Des enfants de cinq ans travaillant dans les mines 

Celle qui construisit de ses mains vos usines 

Celle dont monsieur Thiers a dit qu’on la fusille 

Ma France 

L'un brandissant le glaive et l'autre le ciboire 

Les peuples n'avaient plus à s'poser de questions 

Et quand ils s'en posaient c'était déjà trop tard 

On se sert aussi bien pour tondre le mouton 

Du sabre que du goupillon 

 

 

Il faut partir, les plus courageux bravent le mauvais temps pour un instant de 

recueillement devant la tombe ; Une parmi tant d’autres sans signe particulier si ce 

n’est une inscription : Jean TENENBAUM dit Jean FERRAT 13/03/2010.  

Direction Le Monastier, magnifiques paysages mais pas de halte contemplative, il 

neige !! 

Le confort de la Maison Familiale est apprécié ainsi que le succulent repas du soir. 

Retour vers Jean Ferrat et ses chansons interprétées avec talent et émotion par un 

admirateur inconditionnel : Alain HIVER. 

Mercredi 29 mai : Direction La Croix de Boutières à 1506m, il fait froid, il ne pleut 

plus. Magnifique panorama ! Mais oui, là-bas, ce sont les Alpes ! 

Retour au Monastier pour se restaurer et c’est déjà le départ !  

Bonus en cours de route, la visite du château de Polignac. Là aussi, il faut grimper, 

l’effort sera récompensé ! 



 

L’histoire du lieu nous est contée par un jeune guide compétent, passionné et, de 

plus, sympathique.  

En haut du donjon, ça « décoiffe »… mais quel point de vue ! 

Maintenant, il faut regagner Brioude, certes le climat n’était pas favorable mais que 

d’émotions ! 

Dans le bus les questions se bousculent et surtout ; où irons-nous l’année 

prochaine ? 

 

 

 


